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mises en 6vidence: on dirait alors d'une jolie fleur jaune ou

rouge suivant l'espöce, se balancant gracieusement au sommet
de la tige. (A suivre.)

L'arrivee prematuree du coucou.

Nous avons recu diverses Communications concernant

l'apparition du coucou dans notre pays ä une epoque si extra-

ordinaire, qua nous les publions sous toutes reserves. La
date la plus hätive de cet 6v6nement constatee par Necker est

le 29 mars et ce n'est guere en general que vers le 6 avril

qu'on peut s'attendre au retour de cet oiseau. De quoi vivrait-

il en effet avant que la Vegetation ne se soit developpee et que

ne soient apparues les chenilles qui constituent sa principale

nourriture '^ — Et puis nous nous souvenons d'avoir entendu

dire dans notre enfance: „Le coucou est arrive!" bien avant

que cet 6venement se produisit röellement, S'agissait-il d'une

hallucination auditive produite par Tattente d'un cote, de l'autre

par l'air si pur du printemps, oü les sons s'amplifient ? L'ob-

servateur avait-il pris pour le chant du coucou, quelques notes

du chant d'amour que le pivert male fait entendre des le mois

de f^vrier et pour lequel il se perclie parfois contrairement ä

ses habitudes, au sommet d'un arbre elevef Nous ne le savons

et nous contentons d'enregistrer, les Communications recues ä

ce sujet, avec le nom de leur auteur.

18 fevrier. Le coucou cliante ä Sergey ; entendu par le professeur Gaillard,

d'Orbe.

18 fövrier. De m6me ä Baulmes, entendu par divers particuliers,

21 fövrier. Le coucou entendu par plusieurs persounes.

6 mars. Le chant du coucou a et6 entendu ä cette date sous Lapraz par

un municipal de ce village.

17 mars. Chant du coucou entendu pres des Six-Fontaines (Bauhiies) par

M. de Dardel, de Neuchätel.

26 mars. Le coucou a ei6 entendu ä la gare des Six-Fontaines par le

chef de gare.

Dates coramuniquöes par M. Moreillon, inspecteur Ibrestier, aOrbe.

27 mars. Le coucou m'a ete signalö de divers points, mais je crains fort

que les observateurs ne se soient trompes. Plusieurs personnes

dignes de foi, m'ont cependant assure l'avoir entendu chanter

pres d'Olten le 29 fevrier et le 1er mars. G. de Burg.
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NoLis ajoutons ä, ces donnees quelques extraits d'une

lettre que M. Gaillard, licencie es-sciences, et professeur ä Orbe,

Tauteur de Tobservation du 18 fevrier, nous a adress6e ä ce

propos

:

,,Je coinprends vos doutes, car, pour moi, jusqu'ici je

n'avais Jamals oui le coucou avant le 6 avril, mais je n'en

maintiens pas moins que j'ai entendu un coucou le 18 fevrier

1912, entre 9 h. trois quarts et 10 hV2 du matin . , . Le vol bas

et sinueux du pic vert nc peut etre confondu avec celui de

roiseau que j'ai vu, volei' d'un seul trait, ä 30 m. du sol, d'un

bouquet d'arbre ä un autre, eloigne d'environ 300 metres.

. . . J'etais trop iiitrigue par co chant intempestif pour ne

pas vouer toute moii attention visuelle ä Toiseau dont le chant,

ä cette epoque de l'annee, me plongeait dans la stupefaction et

Sans doute possible, Toiseau que j'ai vu etait un coucou. II y a

20 ans que je sais lo faire venir ä mon appel et je Tai ob-

serve de trop pres pour me tromper si grossierement."

M. G. disant dans une note communiquee ä un Journal

de Lausanne, qu"il n'avait entendu que le prelude du chant du

coucou, je le priai de preciser, ce qu'il fait en ces termes: „A
mon sens, le chant complet serait: ,coucou' repete trois ou

quatre, ou meme un plus grand nombre de fois; j'appelais

prelude: coucou . . . couk . . . couk. C'est ce que j'ai entendu,

les deux syllabes coucou jointes, puis, ä un petit Intervalle,

un ou deux couk distincts. Je n'aurais eu pour juger que le sens

de Touie, que j'aurais pu avoir un doute, quoique bien faible,

mais j'ai vu. . . . il serait extraordinaire d.'etre illusionne par

deux sens ä la fois."

L'Emberiza rustica (Pallas) ä Lugano.

Mon ami, le prof. A. Colombo, captura le 8 aoüt 1908,

dans sa canipagne a Massagno, une jeune femelle de cette

espece de bruant et il m'en fit gentimcnt cadeau. Le bruant

v6cut chez mes parents, ä Lugano, jusqu'au 10 avril courant.

Nourri avec les graines habituelles et quelques vers de farine,


